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matière, qui valait encore en 184)11, quantité de libres se t rou veut ,.Î.si
lorsque j'ai ouvert, avec le courours miises ei il be té, soli t ent.rait 9,;aî
(le M. Henry Hanuelle, la première les eaux ian mlontent (je' la tonte fles
mine française <lu Canada, eivi romi neiges et s'alliassent, en flocons <dans
2,000 fraýncs la tonne pour la lire- le fond des ruisseaux, arrêtés par
inière qualité, .1, 500 pont-' la seconde, une braniche d'arbre out par une
et 800 11 M,00 pour la troisième quaa- p)ierre eui sa I îe. C''est, aiisi , (lu1
lité. A ces prix, il y avajit une bel le reste, qlue la présence (le I ahli alnte
marge de bénéfices datîs l'extraction danls certaijis points <Ilu Catiada a1
(le ce minerai. Mais la baîýse étant été dé<'ou vert e. Les sauvages, lii
survenue juste au momîent oit. nous rolis, Ihjnset autres, recueil-
commencions sérieusemnatt l'exjîloi- laient C.es flîn-oils <le libre textile,
tation et ayant pris tout le suite une (cet te laine <1t. laine 'de îîîoî t-agnle
importance considérable, ce qfui va- commîie ils <lîs<'nt dans leuir langage
lait 2,000 francs étant tombé à 800 expîressif', et <-nl faîsaietît <les bais <les
francs, nous erffiies l)rud<ent (le lie gaiîts. du til, etc. L'Eurpeil-o(il on
pas continuer et dlécidâmes la fer'- Pl'Aiiiérivaiî iivvilîsé, voyanit <'es oh)
meture de nos mines, ce eii quoi jet.s et ayaîit reconnu leur nature
nous avonis eu raison, ainsi (lue l'a- nii né(rale, -îî i-chia la ro'lie <liii pro->
venir l'a prouvé. <luisait Ces libres si blanchbes, et,

L'extraction <le l'amiante au Ca- I aya nt leecou n uc, il l'ex ploi ta :voilà
îiada est localisée dans la uhiovi lice l'originle <les imii îîes d'ailiaîit e <lu1
de Québec. On ne l'a trouavé j us- "a nada, (tti on t eu lent-r lieu re de<
qu'ici en quantités suîflisantes p(oir prosîlélté et oit, amiené dlants ce
pouxr être exloitées (flme dans titi pays biemaîl' millionîs. -»

espace relativement restreint situé La 'o<'lîe lialis laqîuelle' l'amîiante
entre Québec et Montréal, tu sud est euipî-isîîié étant extrêîîîiieîntiit
de ces deux villes. Les localités où dure, oit lie lpeut extrai-e le tiillerai
se trouvent. les principales ines <lue par la îiiîie. Oni opère exacte.
sont Trhetford, Colerai ne, le Lae' ment de hi iiièmie miunière qu1e pour11
Noir et Danville. On a découvert le plhosphiatv, dont J'ai idi <îué le
il y a quatre ans un gisement assez modle <l'ex îilîitation il y a quelques
intéressant dans l'Ottawa, au nord années. 0>11 perce, soit .1 la lnalit,
de cette- v-M~le, dans le district <le soit à la îîîaî<-lîiie, des trous assez
Templeton : nous avons les pre- prot'onlsdis la rochie, on les reain-
maiers ouvert ue mine dans ce gise- plit (le dy*îîauîî: ite et <le poudre dle
ment à Peikins-MiIIs ; mais la faible minîîe. ont Caît sauter et ou r'éunit à
longueur de la fibre dans cette cota- Iluiiie toivs les fîaîgîneîîts dlants les-
trée, ainsi que sa rareté dans la sea'- q1uels l'exaiiiîî-î préalable at permlis
pentine à laquelle elle est mêlée, dle conîstater- la préêsenîce <le la libre,-
ont empêché cette exploitation <'être piourm la dégager <le son entourage au
lucrative; nous y avons dout( re- moyen d Fini petit mîaarteauî l'ac'ier -à
noncé après quelques mois <'essais inuîxaihe -ou it.
infructueux. Une Compagnie ain- Ou sêpara' par (eè iiioyeti le maine
glaise qui s'est obstinée à travailler-irmai dGs a gangue et 'on le trie à la
une mine très voisine <le la nôtr'e y i mîaîli 'l i l-iv laut (le côté toutes les
a l)erdu ue sommile considérable et parties apalîtIus (le 2<'mî <le Ion1-
a été obligée de fermer égaleamient. gueur, (le qjui corresponîd à la lire-

L'amiante du Canxada se trouve iîaiète îîuai1, puis tout c'e qlui est
emprisonné sous forme (le veines hcoijl)r154 eft i c 1 et 2cîîa ce (lai doiaîie
plus ou mîoins étendues dans les la se<'oîde qujalité6, et enlini ce (lui a
roches ignées extrèmement dlures îîioinis de lc-111, qui fait la troisième
connues sous le nom dle serppntine! quaalité.
et d'amphibole. Ce sont, dIpmel Il reste <-mîrore lains les' bris <le
l'amiante lui-même, les Sili< e serpeîîtiiie oat d'amphiibow, <lui foir-
multiples de magnésie, chatux, :la- !îîaleiit le ré,idu de ce travail unie
mine et potasse. Quand on désa- I q1uantité <1< libres assez iluportaîlite
grège au moyen le la inte les 1-0o* pour- qu'oul ait soligé à l 'ext rauia-e
ches dures et qu'on les r-éduit en par <les iiioy\ eils aiécaniiqtuet. C'est
fragments, on trouve au mailieu (le ce qule <leuix Compagnies anglaiées
ces fragments une pierre verdâtre vieiîuient d'-îîtrepreîîdre. Se plaaunt
quelquefois blanche. Si l'on gratte' sur <les chutes d'eau, (lui Sonît -si
cette pierre avec l'ongle, oit en sé- comnîaîes ilaafis ce beau pays, ain
pare une fIbre blanche bllne <'aorla lorce gratuiteicîlit, ces
soyeuse, très fine et souple, qui est Conîipaiîie.s ont installé de pmuis.
conastituée par l'amniante pur. i sallts inouliais broyeurs et des pliî-

Cette désagrégation les rochiers ,vérisateulis " (,yelonc."1 ce qui leur
amiantifères s'effectuç, parfois sous. permet <le réd<uire en poudre l1t>
l'effet des phénomènes naturels, par!i tonanes liar Joui' (le mianerais aban-
la gelée et le dégel. Une certaine idonnésa et <d'en retirer -encore une

quaantité dI'amliiante aissez élevée. Cet
am11ilite est très <'ourl. et <le faible
va lent-, nui is cotaiaie il iie <'oilte puai i*
ainlsi dîire'< rien à1 produir~ e, <c'est- ainte
sou r.e(. l quméics<ii vieit, s'a-
jonuteir <t <lui pîermiet le payer aiti
peaî mieux les <îaîvri<'rs <le lat nainle.

Leps libres <le premiièrae et, <le se-
coud<e qalIi té son t emp îloîyées i<'-
t tiel l<'neiit, à la1 filaîturie et -.ai Lissaîge.
()n les t raausfoî'iie eni filIs et, eli tissais
<dont les app>>1icatiolis sont ioilibreai-
ses :'t'iii t.(le poumpîier-s, lii
ceilils pour I ili<'inér.ît iîni de<s corp>s.
<laiils les <cais (le coussitun, 'in1ls
et, maitelas dle îîîît e<t.i<î <les <'han -
<Iièi'es, dles torpil leuirs, lîr.esse-ét-ot-
lies pou r les inailii ies à v'apeî~ur
t.eîît tiies polir les dlécors <letI
t res et<'.

(>11 arrive a url 'l ii Ù, t.isserî
ce<t te~ libre <Vl'iîî iîîaaîîère tellei<'îîit
Ilailile mlu'ii îètr ie m u'm lie pèse
quei 520 gi'. tCe< soit. dulii îiius Il<'s
résua ltats <lae imous auvoI4vlis <111atés
<huis l'uasine <le MM. Iliauuî<'le et,
'hi <'<ev illie à Sailit l><ir-e <z El -

be<urt, quii <uit. p<îussé ce-tte i îî<llisfiel
alit plus1 liat tde<gré <le perfeetioli.

s'eui se'rt, pour lmil-e (lit paphier> titi
'ai't<u d 'amuiainte, (les bourr'iaiges le
miaielas c'a.lorîifu ges, <les <'el iii t.s <st.

peintturles igia i l'aiges pouti les imiaisolim
et les théâtries.

I isîuîs, cia te'îîî laut, ves Iliguies,
(fale soli colîsili gei-îilaii, le îmî<'ai,

aitie i iat- iiuî ti Iequi, ail lieau
<le cristal Iiseî-e fiiIlIs, a c'rist aIllisé (1mi
plauîues, se reîîcîut.re eii aiuldai<e
<ls toits les eîîl î-<its où Io triiLîouve
I ainliailte Oaa le îîliosîdiate a.u a (uia-
da, et (pie, grâc<e aumx ,e.soi ils saulis
cesse cýroîsitsL (le I électiiité, soit
extractiona devienît, cliaqu ae joîur plais
implii Orailte et pre'nd eil à<' peu la
p)lace'f<lue cel le <le l'ai iiiialt a pr
<laie pa' su ite <Ile la 'oil-'e<'
êtaigè me.

LE 'I(l >N

Qu'est. ce (lue le pi teipIii -<'
oa'igi liesd<e ce joli bois <I'aileub l e-
itielît sotît peu <'olilues. Après 'les
av<ui r l6'ngteaa lis, igîioa'éefi Con plèt<'
îîaeîît, out est parvenu aiCepeildalit à
les <élêtmira 'tile faç(oll satisfaisanate.
Mý. 'ieu-a'e Bossaiye, garde géuéral
<les forêts, eîa voyaged<'étudesi f'oîesý
tièr<'54 autour <Ili tiideý adresseC (le
qtîêbec. (Caxiauda) tane i latêm'essaaîte
ilote à ce sujet, dont anous extrayonsl
ce <liii Saut

Le pitchpin proprement (lit pro-
v'ieiit bien du pinum autra'lis rnich,
aiîsi déaaolainaé vers le milièu <lu
lix-Ilîaîtièie siècl!e, par' le voyageur

naturaliste Michiaux lui le pr'emier


